
LES CLOCRES DE SAINT-BONIFACE

avec le plus grand soin, cette année, le rapport annuel que
leur a été envoyé, parceque Mgr. l' Archevêque en aura besoin
pour faire lui-même un rapport au Saint Siege.

Par extension de temps, les rapports devront être envoyés
à la fin de janvier 1904.

LETTRZE DE MONSEIGrNEUR TACHE.

XXVIII.- LETTRE ECRITE PAU LE P. TACHE A SA TANTE
MADAME HERTEL DE ROUVILLE DANS LE MEME VOYAGE AU

LAC CARIBOU.

Rapides du Diable 8 Juin 1850
Ma bien chère tante,

(Suite.)
Ce choix peut paraître bien triste aux partisans insensés

du monde, qui ne connaissent que le nom de la vie religieuse.
Mais pour quiconque a pu en apprécier les douceurs, ce choix
paraît bien différent. Fait en vue de Dieu, (et c' est sa volonté
seule qui doit le déterniner,)il estje ne dis pas seulement la
voie la plus sûre de parveuir au bonheur éternel, mais même
le moyen le plus efficace de se délivrer des mille et une tracas-
series de la vie du monde, et de jouir, autant que notre condi-
tion le permet ici-bas, de tout le bonheur destiné à l' homme.
Je ne puis donc que féliciter la bonne cousine de la faveur si-
gnalée que le Seigneur lui a faite, en l' appelant à cet heureux
genre de vie et lui souhaite la persévérance et la correspon-
dance fidèle aux grâces sans nombre qui lui sont réservées dans
son nouveau genre de vie. Puisse aussi cet exemple de son aî-
née faire une impression favorable sur Mélina. J' ai appris avec
une vive satisfaction qu'elle est bonne enfant. Rouville est
l' héritier d' un beau nom: puisse-t-il, quoique jeune, compren-
dre sa position, et ne rien négliger de ce qui dépendra de lui,
pour faire honneur au nom glorieux que lui ont transmis ses
ancêtres. Les lettres que i'écris à maman devant, je suppose
parvenir à votre connaissance, il n'est pas nécessaire de vous
entretenir au long de ce qui me concerne. Je suis toujours
bien, et satisfait de mon sort.

Les épreuves sont ici comme ailleurs le partage de l' exilé
du ciel; mais ici moins peut-être que partout ailleurs, l'esprit
a à souffrir. Le corps à la vérité n' a pas toujours ses aises,
inais qu' est-il besoin de lui en accorder tant? ses souffrances


